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Le bel automne 

 

Je me lève le matin et j’observe l’automne ; 

Je sors de chez moi, maintenant je suis autonome. 

Puis dans la forêt j’observe chaque atome, 

Ce sont eux qui composent, un par un cette pomme. 

 

Alors je décide d’escalader cette montagne ; 

Et, je me retrouve alors dans la campagne. 

Je me retrouve encore sur le gazon, 

Englouti par cette belle saison. 

 

Je lève les yeux en l’air, puis je fais face à l’immensité. 

Je fais face à cette saison, cette beauté. 

Je baisse les yeux vers la terre, si belle. 

C’est alors que je me dis que ce n’est pas réel. 

 

Alfonso Marquez 

 

 



 

La saison des feuilles mortes 

 

 

Quand arrive la saison des feuilles mortes et du vent, 

Les rivières formeront des torrents. 

Les moments de plaisir deviendront souvenir 

Car la chaleur de septembre 

Sera sur le point de partir 

 

Les feuilles frôlent le sol terni 

Et comme par le vent encouragées 

Elles reprennent leur vol infini 

Pour finalement aller se poser  

Là où la pluie a créé une flaque 

Et y laisseront leur marque 

 

Les corbeaux aux sommets des arbres dénudés 

Nous annonceront l’arrivée 

De la bise glaciale 

Et des longues nuits interminables 

 

Puis les averses de novembre 

  Cèderont leur place aux neiges de décembre 

 

      Amandine Coustet, 3ème 1 

 

 

.

.

.

.

Rectangle

Rectangle





Une âme d’automne

Tandis que le Renard foule la prairie givrée,
Perles d’eau amères, rosée gelée,

Le monde revêt une nuée de couleurs ambrées,
Qui au Soleil, 
Se réveillent.

La bruine glisse sur les fruits nouveaux,
Allégresse naissant du désespoir alangui.
Lui, le vainqueur des guerriers de la vie,

Née au fond du ruisseau.

La liqueur parfumée entoure l’âme d’une chaleur 
automnale,

Langueur insupportable d’une monotonie glaciale.
Alors qu’un châle me réchauffe tendrement,

Assis près d’une fenêtre en regardant
Le ciel s’assombrir avant d’éclater

En mille morceaux, par les Oiseaux déchiré.

Le ballet des feuilles de feu
Se perd dans le vent vertigineux,

Souffle des anges amoureux,
Et m’emporte.

Anaïs Perrot



 

Cet automne, Halloween fut différent : 

Tout le monde n'était pas présent 

Mais toujours des enfants aux portes 

Alors que la vieille dame était morte 

Le voisinage avait peur. 

Il pensait à un tueur 

Mais rien dans sa demeure. 

Il n'y avait même plus l'heure ; 

On n'entendait plus que les volets claquer 

Et les portes grincer. 

La résidence avait été désertée. 

Plus signe de vie. 

On ne voyait plus que les pies ; 

Ils m'ont dit de partir 

Mais je n'ai pas hésité : 

Je suis bien sûr resté. 

Après tant d'années 

Je ne pouvais pas l'abandonner, 

Cette maison avec laquelle j'avais tant de souvenirs. 

 

Andrea Garcia-Magnagnon 

  



 

Lueur d’espoir 

Tombe, la première goutte du ciel gris 

Sur ma joue par le froid rougie ; 

L’arrivée d’une nouvelle ère elle symbolise. 

Le cœur lourd je lève la tête, 

Mes cheveux caressés par la brise. 

Les arbres sentent le vent comme les ficelles d’une marionnette ; 

Il tire leurs branches 

Et fait tomber leurs feuilles sur la neige blanche. 

 

Et c’est encore toi qui occupes tout mon être : 

La nostalgie d’être loin de toi 

Car sans toi je ne pourrais être. 

Et je m’imagine dans tes bras pour ne plus avoir froid 

Et comme dans un rêve orangé 

Je te vois arriver. 

Hélas ce n’était que mon imagination ; 

Le désir de mon cœur et le refus de ma tête engendrent cette sensation. 

 

Brisée à nouveau, je m’effondre ; 

Dans ma tête résonnent à nouveaux mes pensées sombres 

Et comme ces feuilles j’aimerais 

TOUT LÂCHER. 

 

       

 

Clara DREMEL 



Automne 

 

Automne, feuillage roux, 

Saison de l’amour doux. 

Enfin, cette fraîcheur 

Si attendue, j’en meurs. 

 

Les journées rétrécissent, 

Mais mon amour continue, 

Même avec les arbres nus,  

En continu, nos liens se tissent. 

 

Chère saison des chasseurs, 

Cherchant sans cesse leur proies, 

Rois des forêts et des marées, 

Pêcheurs d’âmes et tueurs précis. 

 

Halloween, fête des morts,  

Où tout homme en tort, 

Peut cacher sa personne. 

 

Edoardo Ribon 



DELGADO, Elisabeth 
 

Poème sur l'automne 

 

Les arbres nus et les feuilles mortes 

 

Se perdent dans mes réflexions plus obscures. 

 

Je peux dire aurevoir au bonheur 

 

Le froid colle à mes poumons. 

 

Comment puis-je y survivre ? 

 

 

Les cris des enfants résonnent comme le tonnerre. 

 

La tempête est tombée. 

 

Curieux de voir comment ils s'amusent dans la neige 

 

Et non sous la pluie. 

 

L'automne est-il une mauvaise époque ? 

 

 

Les cauchemars me torturent comme le bruit d'une porte. 

 

Chaque fois que je marche 

 

Je ne peux pas dire si c'est une tombe ou pas. 

 

Est-ce que je suis folle ? 

 

Je ne sais pas, demandez à l’automne ! 



L’automne 

Une saison froide, glaciale; 

Le ciel en devient pâle; 

Même moi je suis morne. 

 

Un moment tellement poétique 

Rempli de couleurs et puis 

Tout se fane, meurt 

Et se remplit de douleur. 

 

Les citrouilles de toutes formes 

Qui détournent notre attention  

De cette horrible saison qu’est l’automne 

Et nous redonnent la passion. 

 

Halloween, une fête de bonheur, 

Qui ramène la joie  

Dans nos cœurs alourdis de ce poids  

Qui nous délivre de toutes nos douleurs. 

 

Federico Gandini 



L’automne 

 

L’automne c’est La fin de L’été, 

L’automne ce sont Les changements de temps, 

L’automne ce sont Les changements de La vie, 

L’automne c’est Le début de L’hiver, 

L’automne c’est Le début du froid, 

L’automne c’est comme une feuiLLe : il change.  

 

L’automne c’est La saison avec le plus de changements. 

 

Flavio Aiello 

 



L’automne 

 

 

Comment définiriez-vous l’automne ?  

Une légère brise qui nous prévient  de l’arrivée des rafales.  

Qu’est -ce que l’automne ?  

Le temps des feuilles mortes.  

 

Quand recommence l’automne ?  

Quand l’été nous lâche comme nous lâche la chaleur en novembre.  

Quand se finit l’automne ?  

Quand la faune nous lâche pour nous rencontrer en printemps . 

 

L’automne murmure l’arrivée de l ’hiver.  

L’automne murmure l’arrivée de la neige.  

L’automne nous raconte l ’adieu de l’été.  

L’automne me raconte l’adieu des vacances.  

 

Judith Fraiz García 



 

Il fait très sombre, la nuit 

Et je sens une personne qui me suit. 

Je suis dans la rue avec ma voiture 

Et ce serait mieux si j’accélérais 

Car l’inconnu a l’air en colère. 

C’est une nuit au milieu de l’automne. 

Les feuilles dans ma voiture avec des couleurs 

Qui ont plutôt un lien avec la chaleur. 

L’inconnu m’a attrapée 

Car j’étais distraite 

Par les feuilles d’automne 

Qui trainent à côté de moi 

Depuis un ou deux mois 

Et ça m’a déjà arrivé une fois 

Mais sans que ce soit un choix. 

 

Julie Legay 

 



	

Feuille morte feuille morte 

 
La brise légère des heureux souvenirs. 

Lacunes séchées par de grands parapluies, 
Espoir repartant avec un sombre désir. 
D’une toile tissant des arabesques 

craquelées, 
Le son étouffé de la douleur s’en va dans 

un soupir, 
Et repensant à mon bel avenir, 

Je les écrase sans haine, sans crainte de 
les dépecer. 

Leurs tiges déformées se détachent des 
branches sûres, 

Tombant avec fracas sur le sol dur, 
Mais nous, on ne peut pas les entendre, 
Les cris de douleur qui dans l’air semble 

se confondre. 
Elles pleurent silencieuses des gouttelettes 

écorchées, 
Et dans le vent frais je les vois voler 
Ressentant le froid soufflé de leurs voix 

fluettes 
 
 

Le vent emporte avec lui

Laura Sapet



Amour d'automne 

 

Un soir, sous la pluie 

désespérée de me réfugier, 

nos regards se sont croisés. 

Il n'y avait rien à part lui. 

 

Je ne l'avais jamais recroisé 

jusqu'à ce vingt-quatre octobre. 

Il commençait à faire frais, les feuilles tombaient, 

le vent soufflait, au loin cette silhouette sobre. 

 

Il était là debout devant moi, 

ses cheveux laissaient à peine paraître la douceur 

de ses yeux ; il faisait battre mon cœur 

comme aucun être avant de le connaître. 

 

Ce vide en moi disparaissait, 

quand l'automne arrivait. 

Je ne t'ai plus jamais revu, 

mais quand l'automne arrivera, 

je penserai à toi. 

 

Maëlys Carrillo 



Margot Victori 3e1 

 

 

                                                                 TRISTE AUTOMNE 

 

 

Les arbres se délaissent des feuilles telles des étoiles tombées du ciel. 

Les fleurs respirent leur dernier souffle avant de retrouver leur cycle éternel. 

Les nuages pleurent leurs tristesses. 

Et les vents soufflent des caresses. 

 

Un silence glacial, 

La neige commence à tomber. 

L'hiver approche et est prêt à rester, 

Telle une routine ancestrale. 

 

L'automne porte avec lui des couleurs chaudes. 

Il réveille en nous un sentiment heureux 

Qui résonne en nous comme une ode ; 

Malgré ça, l'automne est malheureux. 

 

L'automne est triste, il est seul ; 

L'automne est déprimé, il ne veut plus rester ; 

L'automne pleure dans son cercueil, 

L'automne dort pendant toute l'année. 

 



ACCUSE  

 

 

Si un verre tombe et casse, 

Accuses-tu le verre ? 

Si ton cœur aime et glisse, 

Accuses-tu ton cœur ? 

 

Ô, pour toi je ne suis qu’une goutte, 

Ô, pour moi tu es la mer. 

Si un jour je recroise ta route, 

Sauveras-tu mon âme amère ? 

 

Sois ma source de vie, 

Sois ma perle de rosée. 

Vide toute mon agonie, 

Réconforte ce cœur cassé. 

 

Tendresse et harmonie, 

Règnent en toi inconsciemment ; 

Laisse-moi tenir compagnie, 

A cet air si innocent.  

 

Si une feuille lâche et tombe, 

Accuses-tu cet arbre ? 

Si ton cœur tourne et succombe, 

Accuses-tu ton ombre ?  

 

 Melanie Rodrigues Petrov 

 

 

 

 

 



Michele                                                                                                                                      3eme1
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LA POESIE:

L’Automne





Le froid qui commence à arriver, 

Et moi qui continue à m’aventurer 

La peur cachée, il ne faut pas la chercher 


Et les citrouilles d’Halloween  vont se propager


La nuit du trente et un octobre, la ville se remplit de monstres

Avec du sang et des cloîtres;

Des grincements aussi aigus que la bise. 

Il y a des vampires, des momies;

Des loups et des chauves-souris;

Qui passent dans la ville éclairée qu’avec des bougies 



En octobre il y a des feuilles qui tombent;

Les feuilles mortes qui regardent l’arbre nu. 

En octobre, il y a des nouvelles espèces;

De nouveaux animaux, des nouvelles plantes; 

Qui rendent le paysage un peu plus vif. 



MIORI HIRAI

Poème

Une beauté mêlée de nuances chaudes;
Quelle splendide lumière d’ambre !
Pourtant elle me donne la brise froide,
L’introduction pour accueillir le froid.

Instable dans l’esprit, pendant les feuilles,
Mais elle fait briller la lune en octobre.
Un temps changeant tout le temps…
Mais tu sais que je t’aime et que je l'apprécie;
Chaque fois que tu es ici, tu m’apportes des pommes.

Une tornade se déroule dans mon coeur,
En même temps que tu m’enivres avec les vins d’automne.
Quel être parfait et imparfait tu es!

Hier si chaud et maintenant si froid,
Tu m’as dit que tu ne pouvais rien faire pour ça.
Le froid s’approche, il est temps de se dire au revoir:
Nous nous reverrons certainement l’année prochaine.
Pour continuer notre danse sous les toiles oranges.



Automne, oh toi qui somnoles 

 

                                          

Automne, oh toi qui somnoles, 

Sur le clair des paraboles, 

Tu m’éblouis tel un éclair, 

Et m’envahis comme le tonnerre. 

Tes pluies m’abandonnent. 

 

 

Tu es le début d’une fin, 

Fin qui s’en va et ne revient pas, 

Tes couleurs sont un festin, 

Qui s’embrase et s’écrase vers le bas ; 

Ton écho résonne. 

 

 

Tu me délivres de toute souffrance, 

Seras-tu ma seule délivrance ? 

Tu m’enflammes au rythme du vent, 

Et désarmes les rares passants, 

Vision éternelle. 

 

Pablo Nadal Licona 

 

 

                                           

 

                                     



Renouvellement 

 

C'est le moment où les vieilles fleurs meurent 

et qu'aucune nouvelle ne sort par peur, 

où le ciel se noircit et pleure sans fin, 

où les âmes tristes et solitaires 

voguent comme de vieux marins. 

 

Le moment où tout change, une nouvelle ère, 

où les fleurs adoptent un nouveau manteau, 

où l’on regrette l'été passé 

et que plus rien n'est parfumé. 

 

Attendre jusqu'à l'hiver est un fardeau 

sans fin où tout le monde attend un meilleur temps. 

Ce n'est qu'un mauvais moment 

alors que les autres animaux vont bientôt s'endormir, 

les oiseau vont partir pour un long voyage ; 

c'est le moment au automne rime avec monotone. 

 

Simon ESTEVE 



L'ame de l'Automne
 

ZOE PROHOM PIANALTO 3 EME1

Nouvelles fleurs qui naissent, vieilles fleurs qui meurent.

Entre deux magique et poétique qui inspire tant.

Qui inspire poètes et peintres et fait respirer le vent.

Vent qui balaie la chaleur d'été et caresse les rues

pavées.

Saison de Balades et d'aquarelles.

Aquarelles aux couleurs mortes et aux nuages

grisonnants.

Sentiment gris de malaise où l'on a toujours l'impression

que l'hiver arrive trop vite.

Vite l'automne semble morne suite au lyrisme et aux

couleurs homériques, mais c'est dans l'agitation des

animaux des bois, dans les pleurs d'une biche qu'est

l'essence: l'âme de l'Automne.

Laissez le vent vous recoiffer et les frissons vous bercer,

observez le.

Observez une feuille se détacher et onduler dans

l'aléatoire souffle lent et léger de la brise.

C'est ça l'Automne.

Une pluie de sensations et de reflets orangés dans le

cadre d'un lac décoré de canetons.

^


